
NOTRE « VISITE CULTURELLE » DU 5 JUIN 2025   –   COMPTE RENDU 

Escapade aux Trois Frontières 

 

Par un temps gris, une trentaine de membres de notre association se sont retrouvés sur le 
parking du musée « Vieille Montagne » à La Calamine (Province de Liège) afin d’y rencontrer 
la guide chargée de nous piloter au travers de ces lieux chargés d’histoire. 

Ce musée retrace l’histoire de l’exploitation du zinc dans la région. Il est installé dans l’ancien siège 
de direction de la « Société Anonyme des Mines et Fonderies de Zinc de la Vieille Montagne » 
auquel est venu s’accoler en 1910 un bâtiment servant de centre administratif. Sa façade en pierre 
calcaire locale d’apparence sobre mais soignée traduit l’importance de cette entreprise. L’intérieur 
d’époque Art Nouveau a conservé une partie de son authenticité grâce à des boiseries d’origine, un 
escalier inondé de lumière, des plafonds hauts permettant de vivre l’histoire du zinc dans un lieu où 
elle a réellement pris forme. 

La visite débuta par une introduction historique sur la région afin de découvrir l’histoire industrielle 
de cette contrée, de mieux comprendre les techniques d’extraction et de traitement du zinc tout en 
se familiarisant avec les enjeux sociaux, économiques et géopolitiques liés à cette activité. 

Durant la visite, notre guide s’attacha plus particulièrement à nous sensibiliser au développement 
de la société d’exploitation « Vieille Montagne » en lien avec l’importance croissante du zinc et à 
l’histoire de ce bijou géopolitique méconnu qu’est le territoire de Moresnet neutre.  
Une maquette interactive et des documents d’archives authentiques nous ont permis de mieux nous 
immerger dans l’environnement de l’époque. 

Vers midi, nous avons repris nos véhicules et nous nous sommes dirigés vers les trois Frontières à 
Vaals (Pays-Bas) où nous avons déjeuné au restaurant « WT Wilhelminatoren ». 
Après le repas, nous sommes montés soit en ascenseur soit à pied dans la Tour Wilhelmina 
jouxtant le restaurant. Du haut de ses 35 mètres, la tour offre une vue spectaculaire sur les Pays-
Bas, la Belgique et l’Allemagne. C’est l’un des rares endroits en Europe où il est possible de 
contempler trois nations d’un seul regard ! 

 



Nous nous sommes ensuite rendus au site des 3 Frontières, point 
culminant des Pays-Bas (322,50 mètres), situé à quelques centaines 
de mètres du restaurant. Ce site offre également un réseau de 
promenades balisées, des vues exceptionnelles sur les paysages 
enchanteurs depuis la Tour panoramique Baudouin (50 m) et les 
mystères du plus grand 
labyrinthe des Pays-Bas. Il 
est à noter que le 
monument présentant trois 
bornes est purement 
symbolique car il est situé 
en territoire néerlandais. Le 
vrai point de rencontre des 

trois pays se trouve à la borne 193 (près de la tour), 
marquée des trois lettres B, D et NL. 

Après cette incursion aux Pays-Bas, nous nous sommes retrouvés au cimetière américain de 
« Henri-Chapelle » à Hombourg. Créé en septembre 1944 par l’armée américaine, ce lieu de 
repos de 23 hectares abrite les dépouilles de 7 987 soldats américains et de 450 soldats disparus 
durant la bataille des Ardennes mais 
aussi pendant l’avancée de la 
Première Armée au nord de la 
France, en Belgique, aux Pays-Bas 
et en Allemagne. Ce site accordé à 
perpétuité aux États-Unis par la 
Belgique est géré par « l’American 
Battle Monuments Commission (ABMC) ». Au cœur de la salle des visiteurs, de vastes cartes 
murales, une vidéo interactive et de la documentation expliquent les offensives menées par les 
alliés au cours de la reconquête de l’Europe. En face du mémorial, de l’autre côté de la route, est 
installée une esplanade avec un splendide point de vue sur le Pays de Herve. 

C’est à la ferme du « Vieux Moulin » à Herve que nous avons 
terminé notre périple. Elle abrite un musée dédié à la fabrication 
du fromage de Herve qui comprend : la visite des ateliers de 
fabrication et d’affinage, la présentation de l’ancien matériel, la 
projection d’un film documentaire sur la fabrication des 
fromages et une dégustation des produits maison. Nous avons 
découvert notamment « l’air du temps » (Herve doux bio), « le 
Prihel du Vieux Moulin » moulé à la louche, « le Pavé du 

Moulin » (tomme douce 
nature, aux orties, à la pempa ou à l’ail), « le Crémeux du 
Vieux Moulin » (brie belge nature, à la truffe, au poivre ou aux 
fines herbes), « le gouda maison » ou « le Palet » (Herve 
doux parfumé à la bière). N’oublions pas que le fromage de 
Herve est le seul fromage belge à bénéficier d’une Appellation 
d’Origine Protégée (AOP).  
Avant de repartir, bon nombre de participants se laissèrent 

tenter par la promotion du moment à savoir plusieurs fromages au choix pour un prix très attractif 
et emballés sous vide pour éviter de trop fortes exhalaisons fromagères.   

Merci à Edmond DEBOUNY et son épouse pour la parfaite organisation de cette journée riche en 
découvertes multiples à la fois culturelles, patriotiques et gastronomiques. 

        Pierre ERCOLINI – Président 
Photos : E. DEBOUNY et M. GASPAR 

 
 
 



 

 

 

 

POUR EN SAVOIR PLUS SUR LE MORESNET NEUTRE … 

▪ Cette région était une zone tampon entre la Belgique, les Pays-Bas et le royaume de Prusse (future 

Allemagne). Après la chute de Napoléon, le Congrès de Vienne (1815) redessine la carte de l’Europe. 

Lors des négociations, la Prusse et les Pays-Bas ne parviennent pas à s’entendre à propos d’un 

gisement de zinc très convoité à La Calamine (Kelmis). Ces deux états s’accorderont sur le fait de 

créer, par le Traité d’Aix-la-Chapelle dit « Traité des Limites » (1816), un territoire neutre (3,44 

km2) administré conjointement, une solution provisoire qui durera 103 ans ! 

▪ Celui-ci sera administré par deux commissaires (Prusse puis Allemagne et Pays-Bas puis Belgique). 

En cas de désaccord, le Code civil napoléonien restait en vigueur. La population passa de 256 habitants 

en 1816 à 4 668 habitants en 1914. Lors de la Première Guerre mondiale, l’empire allemand annexa 

Moresnet en 1915. Le Traité de Versailles (1919) mit fin à son statut original et ce territoire fut 

rattaché à la Belgique. 

▪ Ce minuscule triangle de terre était un paradis pour les amateurs de schnaps avec 70 cafés pour 

moins de 3 500 habitants. La distillation était autorisée pour usage personnel mais la production 

dépassait largement les besoins. Résultat : une contrebande des plus actives ! 

▪ Wilhelm MOLLY (1838-1919), médecin en chef de la Société « La Vieille Montagne », a proposé de 

transformer Morenet neutre en un état indépendant avec sa propre monnaie, ses propres timbres et 

sa propre langue (Esperanto). Ce projet s’appelait Amikejo (lieu d’amitié) et possédait un hymne 

(Amikejo Marsch). Il restera à l’état d’utopie. 

 

 

Pour plus de détails, voir l’article de Edmond DEBOUNY publié dans notre Bulletin n° 159 

(décembre 2020), téléchargeable sur www.aprafs.be. 

 

http://www.aprafs.be/

